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JPour comprendre moze1 

Si l'on me demandait il. brûle-pour­
point : Qu'est-ce qu'un savant ? Je ré­

ndrais : C'est un érudit intelligent. 
On peut en effet être très érudit, c'est­

à-dire doué d'une mémoire étonnante et 
n'être pas intelligent. Ce type pullule 
parmi les hommes de science : chimistes ' 
habiles, botanistes distingués, zoologi'stes i 

de ipTemière forc.e, ressemblent p8!rfois il, 1 

ceux qui collectionnent dBS timbres, des 
petits pots ou des poupées. Non 'point 
qu'un collectionneur soit néoossairc- T 

ment inintelligent, mais parce qu{', 
veux-je dire, point n'est besoin d'intel- ' 
ligenco pour retenir ct souvent classi-
fil']' . Mais si notre é.l'udit, ou notre classi-
ficateur, fait preuve d'une haU'Le intel­
ligenœ, il d<wient un savan t . 

Malheureusement, on ptmL sc ham;ser ' 
à. co niveau et emporter ùans cos sphèrel:i 
~lcvécs tous les défauts qui déshonorent 1 

l'humanité et c'est ainsi. CJ u'org'ucil, 
vanité , amour-propre et prétention vont, 
hélas ! très SDuvent de pair avec la 
scienc~ . 

Et ccri explique pOUl'quoi les hom-
mos, mème savant::; , dans l'ru::;emb1e, 
rootent kaditionalÏ::;' s acharné . 

Un autre écueil où ils bulent quel­
quefois est l'idée préconçue ; rien n'est 
plus nuisible il. la vraie science et si nos 
progrès ne sont pas plus rapides dans 
tOllS les domaines, aussi paradoxale que 
soit l'affirmation, cela tient surtout aux 
talvants. 

Toute l'histoire des scienc.es est là 
pour le prouver. Je n'ai pas la préten­
t.ion, vous l e pen:,ez bieu, do remontûr 
au déluge, mais '1 me pa.rait oppo,rtun 
(Je vous donner iei quelques ':.\.emples. 

On a beaucoUP vanté ce~ derniers 
tIBillPS M:areellin Bc)·thelot. Eh bim ! 
c'est SO'UlS rempire d'une idée rnaléria­
listo préconçue qu'il a abo'l'dé lit So, 'n­
tl èse de la matiè'l'e org.aniquf', des 
a;lCGols en particulier. Pour no pas dimi­
nuer sa. gloi,re très surfaite, çm s'est bien 
gardf: d'avouer qu'en faü, des synt.hèses 
de matières organiques avaient été réa­
l isées longtemp6 avanL lui, ct aujonr­
d'hui encore, on veut sciemmenL oublier 
quû Berthelot, traditionaliste par un 
autre coté, a été un ennemi acharné de 
la théOl'je atomique, prônée alors pal' 
Wü]'~z et dont l'emploi, universel ac­
tuelloment, a donné tant d'essor à la 
ehimie moderne. 

Si nous passons maintenant t~ la Pré-
histoire, ce sera pis encürc . Ici, nous ne 
somm€>5 plus en présence ù'une science 
propreme:nt dito, mais d'lm ensemble, 
ou plutôt d'un carrefour où convergen t 
un foule de sciences asse~ h étérogènes . 

Un préhistorien compld dev,mit être 
dQu'blé d'uiD géologue, d'un anatomiste, 
ri' un zoologist-r , d'un paléontologiste" 
d'un physicien, d'un chi.milSte, et, s'il 
se préoccupe de préhiswil'C qU'e :i 'ap­
pcllHai moderne, d'un évigrarlhiste, 
d'un linguiste, etc ... 

rrl'Ouver toutes ces qualités réunies 
dans un même esprit" c'est presque une 
gageure ct cependant, comment, dans 
10 cas ccmtraire, ajouter que1qu~ l'rédit 
aJux a.ffirmati ons de la préhi-sil.oirc ? 

onl> l'avons bien vu au ,siècle d181'­
ni.er où, sous la poussée de la thèse 
ola.rwinienne qu'il fallait faire triom­
pher à tou'G prix, des savants, et non des 
moi:ndres, se sont. achaJTnés à démontrer 
en vain l"existence de l'homme tertiaire. 

Mainrenamt que les théori'es de Dar­
win sont allées rejoindre ooHe5 de Pou­
chet su'!' la génération spontanée, les 
esprits se sont calmés ct si nouS décou­
VJ'orJ.1S un jour des vestiges humains au 
'tertiaire, la nouvelle sera ac.cueillie par 
les préhistoriens avec la plus grande 
tSérénlité : Nous ne sommes plus au 
temps où l'on prenait anI sérieux les 
éolithes de Rutot et où l'on discutait sur 
l'authenticité de trQllwa.iUes olutréen-
Ines. 

ta ~t alors p~urquoi donc Glo~el f.ait-il 
~' couler d encre? Tou:;ours pour des 

ralS.ons analogues. 
SI . Glowl est authenmque il faut 

manter toutes les idées qu~ la l re-­d~ nos préhistoriens tiennent po~/R~~~ 
slques et pour exactes Des . , 
Jesquelles sont gray.é~ des E~: S:k 
Il'en:ne, nous ramènent à 15 ~o arrIère à' . ans en 
~se èc' un~ epoqu-e où l'on croyait 

sp e humame encore engagée d 
~r g~niM~ ~ la Pefus abjoote barba~~ 
~~contre~ dis~~t br!VU&~~;JI~~~~e's, on 
Sl.gnes non douteux d'u'n."· ..... ' des f . te 'Q ·ecn vuTe par 

<1;1 ,plus paTfaite que celle des Chn1
-

rloons et des Egypt· C <hl­
flagrante f L'h l€,IltS. ontradiction 

1
. . . omme de ces périod 

omtawes était donc un c' T' es 
v~l"it~, toute la préhistoir:v~'~~"~a ~ 
v~m-l eau et ces Mess'Îeurs protestent C 

Et vous C()T1l!prene~ maintenant l . . 
d'alal'111e . t · . e CYl ,. , Je e par les anti-glozélienlS 1 
Qu Importent les 2.500 pièces entas . . 
pal' le doct0U1l' Morlet . truqu"'<"B t&eest cela! ,...., ou 

E~ vériié, si e:e tr~qllage habile vie: t 
du Jeune .Fradu1, Il importe ue n 
homme SOIt au plus tôt décore? d' C~t 
quelqu'u ' . 18al' , n OOS Jours derniers N'est-c 
P?-ô que la préhistoire est urn~ scie e 
bien amusante ? nce 
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